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Le résumé : 

  Le principe de la participation des profits et des pertes est considéré 

l'un des bases du travail bancaire islamique. 

  Ce qui les distingne entre ses équivalents d'établissements financiers 

traditionnels; ils se basent principalement sur l'écart du principe de 

l'intérêt entre la banque et ses partenaires d échange. ﴾intérêt débit ,et 

intérêt débiteur﴿ ;ces derniers sont considérés comme usure interdit 

dépend dans sa tache sur la technique et le mécanisme de la 

participation des profits mérites ou les vrais pertes ,et suite a l 

augmentation du travail des banques islamiques et la multiplication de 

ses sociétés et l adaptation d un tel fournissement et d un tel 

investissement, nous sommes obliges de nous interroger si ce principe 

théorique sera-t-il vraiment applique ?ou bien, jusqu’ a ou ce principe 

aura-t-il été applique dans les banques islamiques ?est-il un 

mécanisme utile et efficace économiquement ? 

       Est-ce-que les banques islamique pourraient l' adapter comme un 

outil de compétition a travers le bon contrôle dans les politiques 

distributives ﴾les profits et les pertes réalisés﴿ou les parts distribues 

forment et constituent un substitut compétitif ? Pour répondre a toutes 

ces questions, le chercheur a adopter la méthode d’induction en 

suivent les idées et les dispositions relatives a l intérêt, la pert et le 

mécanisme de la participation dans les livres de la jurisprudence de l 
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économie, des recherches et des articles, comme il a suivi les politique 

financières de certaines banque, en suivant aussi les politiques du 

calcul des profits et les stratégies de leurs distributions. 

       Comme résultats et recommandation de cette recherche, il y en 

avait : - L adoptions des banques d un tel principe﴾ la participation des 

profits et des pertes﴿dans l application se présente principalement dans 

les deux formes : la speculation et la participation dans la réalisation 

des revenus et des profits est nul pratiquement ou presque ; de qui la 

banque islamique s écarte a cause des échanges profitables﴾exemple : 

Elmorabaha, l vente a terme, la location…etc.﴿. 

  - la participation des profits et des pertes est la meilleur et le 

fructueux économiquement comme un substitut de l intérêt puisqu’ il 

assure une division juste des risques, en outre, il anime le 

développement en diminuant les couts ce qui diminue généralement 

les prix, il est utile en matière de sa capacité spécifique et sa justice 

distributive. 

  - La différance et la diversification des stratégies distributives peut 

élever le niveau de la compétition des banques islamiques ou celles d 

usures qui focalisent sur le même mécanisme du travail. Comme elle 

peut toucher la justice distributive du principe de la participation des 

profits et des pertes l essentiel du travail des banques islamiques. 

- Le principe de la participation des profits et des pertes envisage tas 

de problèmes différents qui l empêchent a avancer aux niveaux 

souhaites ; l étude voit que ces problèmes se résident dans : l 
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assurance, le long délai et la relation  entre le taux de revenus d 

investissement et celui du profit. 

     Quant aux recommandations, on a : -Le chercheur voit en se basant 

du terrain économique et les crises économiques mondiales 

contemporaines d ou les profits se profitent ; et a l occasion de l appel 

a la révision du système monétaire et financier mondial, il faut que les 

échanges des banques se basent sur le principe de la participation des 

profits et des pertes, aussi que les formes de la participation se 

dépassent celles du fournissement et ses autres mécanismes. 

-Du point de vue juste, l auteur voit – pour réaliser la justice 

distributive-que le dépassement entre les fonds revenus aux 

investisseurs et ceux d actions des participateurs ne soit pas grand et 

malgré les justifications de ce dépassement ou les participateurs 

profitent des investissement personnels, les revenus des services 

bancaires et la part du profit du spéculateur, comme ils partagent les 

risques d investissement, il faut que les responsables des banques 

révisent ce dépassement a partir du règlement des pourcentages des 

profits. 

-S écarter définitivement d associer le revenu distribue aux 

investisseurs et le taux de l intérêt sur les fonds des banques d usure ce 

qui nourrit les rumeurs dans le milieu publique ce celles 

traditionnelles, et cela ne s fera qu’a partir la condensation des efforts, 

des recherches, et des études pour atteindre le taux et les indices dont 

le contenu et la signification sont neutres et  appliquables dans les 

banques islamiques. 
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-En excitant les de poseurs a déposer leurs fonds vers les 

investissement et aux formes de la participation, je vois qu’il soit 

possible de leur donner une position gestionnaires des résultats 

comme ils puissent seuls subir les pertes en cas capitales finales 

motionnées. 
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